
le chant du silence
Les bruits se sont tus. C'est l 'heure merveil-

leuse où l'on oublie les peines et les fat i gues,
où l'on ne sait p lus que la montée a été rude
et le ciel lourd de chaleur.

La brise du soir caresse notre corps las et
notre esprit se sent p lus léger.

L'ombre est autour de nous comme une dou-
ce présence. Les pa roles à nos lèvres se f ont
rares.

La p laine est devant nous comme émergeant
de l'ombre par ses mille lumières qui brillent
dans la nuit. Il semble que tout cela soit un
autre ciel où scintillent d'étranges constella-
tions, où les étoiles sont les p hares qui glissent
vertigineusement sur les routes invisibles.

Sur notre tête, le ciel est mystérieux et p ur,
lavé de l'ombre grise des nuages menaçants
d' orage. Vénus et ses compagnes glissent im-
perceptiblement sur la route de l 'infini, au
sein du silence et de la paix .

La nuit nous environne et son voile sombre
pose sur notre âme un bien-être et un apaise-
ment.

Oui, le chant du silence est plus beau que
tous les chants de la terre. I l est fait  de tout
ce que notre âme ressent , de tout ce que la
beauté de la nuit fai t  vibrer en nous.

La brise parfumée des senteurs résineuses,
module le thème sur lequel se brode notre rê-
verie. Et nous écoutons sans bien le définir ,
tout ce que la.nature murmure à notre cœur.

Ce chant du silence entre nous, fai t  partie
de nous-même, avec la nuit merveilleuse et la
paix souveraine de l 'heure qui passe..

Non, nous ne savons plus que le temps fui t ,
que les étoiles accomplissent leur voyage dans
le ciel tandis que nous rêvons.

Nous ne pensons pas que nous passons avec
le temps parce que le silence accompli t son
charme sur notre âme. Nous avons cette sensa-
tion étrange que le temps a suspendu son vol
et que nous nous sommes arrêtés au sein de
la paix , bercés par l 'incomparable douceur du
chant du silence qui a murmuré à notre âme :

Arrête-toi , passant , et goûte en ce silence
La fraîcheur d' un instant  de rêve dans la nuit .

Juillet 1937. Ani lec.

Le chômage diminue dans le canton
de Vaud

A la f in  du mois de juin il y avait dans le canton
de Vaud 3012 chômeurs totaux (2688 hommes et 324
femmes) , soit une diminut ion de 731 sur le chiffre
du mois précédent et de 1)186 sur l'époque corres-
pondante de l'année dernière.

L'ef fec t i f  des chômeurs partiels est de 230, contre
166 le mois précédent et 318 en juin 1936.

Lausanne et Vevey sont les deux seules communes
ayant  encore plus de 100 chômeurs totaux.

Le 66 % des chômeurs totaux du canton se trouve
actuellement group é à Lausanne, où l'on comptait à
fin juin 2012 chômeurs totaux correspondant à une
diminut ion de 332 sur f in mai 1937 et de 474 sur le
contingent de ju in  1936.

Notre nouveau feuilleton
Nous commençons aujourd 'hui la publica-

tion d'un nouveau feuilleton X _t>

«t t-»»"»-"
de Mary Floran dont nos lecteurs,

et lectrices tout part iculièrement, apprécient
certainement un autre roman du même au-
teur : « S'il avait SU » paraissa nt avec notre
édition du mardi.

GRAND CONSEIL
SEANCE DU MERCREDI 7 JUILLET

Présidence de M. André Germanier, président
Le Grand Conseil a li quid é en séance de mercredi

p lusieurs objets.
Après qu 'il eut été donné connaissance du dépôt de

motions et interpellations qui viendront à l'ordre du
jour lors de la prochaine session d'automne, on a
commencé par adopter comme ler objet le décret de

La correction de la Navizance requéran t.
,. ,., n . ., . . Après les déclarations de CVI. Giroud, M. le conseil-au heu dit Quimet sur territoire des communes de ]pr mm p5Ueloud et la commission ,préavisent pourSt-Jean et d Ayer .La demande de correction en ques- 

 ̂r éhab i l i t a t ion  qui est rat ifiée par la Haute As-tion a ete formulée  par la commune de Sierre qui semKi ee«t également intéressée à ce que la Navizance ne „,„,,;„ cas sonl 1<;fllsés ou agréés se!on que la
:at".!, Pî? .Sle "n"- „ „ „ ,. commission et le Conseil d'Etat , en parfai te  concor-

MM François Darbellay et Gustave 'Supersaxo ont " d avaient  éavisé ou c01ltre.rapporte pour ce décret ainsi que pour ceux de la. La (temande de cerlaines communes pour la revi-correclion de a Borgne et de la Navizance (sur Chip- lsion de ,.,..„ t a u x  dMmp6l est aussi examinée etpis) qui ont ete discutes successivement. l^gtêêë dans le sens des communes requérantes , puis ,
'M. Bonvin , de Sierre, a demande la clause d urgen- , 

f i t a n t  de M la Haule Assemb!ée se trouvece pour le décret 1 intéressant tout spécialement et aj s.._. ,e lerrain dcg pétUionS ) M. le dépu té Moulin desouligne la nécessite de pouvoir commencer les tra- Vollèges intervienl , et au nom de la députat ion duvaux au mois de septembre déjà , car il y a ici ur- .. . . 
d-Enlremont  Iancegence en raison des dangers de catastrophe qui pour-

rait  se produire en cas d'orage ou de fortes eaux .
Le Grand Conseil s'est rallié à la proposition Bon-

vin.
Le coût de ces travaux est évalué à fr . 80,000.— :

le canton y contribuera par une subvention de 25 %
des dépenses réelles conformément à l'article 20 de
la loi du 6 juil let  1932 sur les cours d' eau. Le décret
n 'a donné lieu à aucune autre discussion.

Correction de la Borgne
*1 s'agit d'un décret similaire au susmentionné

mais relatif à la correction de la Borgne et des tor-
rents des Maures , Petlerée et Brekei sur le territoire
de la commune d'Evolène. Ici. les frais des travaux
sont évalués à fr. 44,000.— incombant à la commune
d'Evolène sur le terr i toire  de laquell e ils seront exé-
cutés. L'Etat y contribue toutefois par une subven-
tion ordinaire  de 25 % des dé penses réelles en vertu
de cette même loi de 1932 sur les cours d'eau.

Urgence votée également '.ei lors de la lecture en
seconds débats.

M. Anzévui , qui demande cette urgence , fait  obser-
ver que les travaux sont même déjà commencés et
qulà les interrompre on risquerait de voir tout ce
travail  avoir été fai t  en vain , au cas où de grosses
eaux survenaient.

Les installations seraient en effe t  emportées. D'au-
tre part ,  par suite du débordement , des dégâts sur la
route Haudères-Evolène seraient inévitables,

Correction de la Navizance sur Chippis
Cette rivière sera aussi corrigée sur le territoire

de Chi ppis.
Avec l'Etat qui partici pe par une subvention de 25

pour cent des dépenses réelles (dont le coût est éva-
lué à fr. 35,000.—), la commune de Chi ppis , la prin-
ci pale intéressée, verra également partici per la S. A.
pour l 'Industrie de l 'Aluminium à Chippis.

Cette œuvre est votée en 1ers débats.

Pétitions, naturalisations, réhabilitations
Rapporteurs : MM. Chappaz et Ose. Schnyder. *
Ont été naturalises Valaisans : Tuberosa Jules,

d'origine i tal ienne , domicilié à St-Léonard , Morin Jo-
seph , d'origine autrichienne, domicilié à Bagnes , Bor-
ghini Joseph-Roméo , d'origine italienne , à Granges,
ainsi que son épouse et ses deux enfants , Fortune
Michelli à Port-Valais , reçu bourgeois de Monthey,
ainsi que son épouse et sa fille , Nizzim Benozoglio
d'ori gine turque, domicilié à Monthey,  Paccin Guerri-
no-Pietro , d'origine i tal ienne , domicilié à Viège.

La commission émet le vœu que l'on modifie la
loi de 1840 sur les natural isat ions , car les condi t ions
qu 'elle cont ient  pour l'admission à la na tura l i sa t ion
valaisanne sont vra iment  trop faciles. Ainsi , d'après
la loi en question , il s u f f i t  qu 'un étranger ai t  un sé-
jour de 5 ans au minimum dans notre  canton pour
qu 'il puisse devenir  Valaisan.

M. Pitteloud. chef du Dé partement , ré pond à la
Commission qu 'il ne voit lias la nécessité de modif ier
la loi , car les demandes  de na tu ra l i s a t i on  sont ac- ' (Lire suite  en page 2.)

tuellement beaucoup moins nombreuses en raison
des permis d'établissement que chaque étranger doit
posséder. En outre, le Conseil d'Etat pourra désor-
mais, en vertu de la décision du Grand Conseil , exi-
ger le séjour minimum de 10 ans pour obtenir la
naturalisation. * * *

On li quide ensuite quelques demandes de réhabili-
tation , dont celle d'un individu de Charrat provoqua
une intervent ion de M. Octave Giroud en faveur du

Un pressant appel en faveur des sinistres
de Lourtier

M. Moulin donne un aperçu de l'étendue du désas-
tre et se recommande à la générosité du Grand Con-
seil, car les souscri ptions ouvertes ne donnent pas
les résultats escomptés.

M. le Dr Ebener appuie la requête de M. Moulin et
rappelle fort à propos qu'on aurait dû également lan-
cer au Grand Conseil un appel similaire en faveur
des sinistrés du Leetschenthal qui ont subi un mal-
heur quasi identi que à celui de Lourtier .

W. Dellberg propose alors que chaque député re-
nonce à son jeton de présence de la séance de ce
jour en faveur de Lourtier et de la séance d'hier en
faveur de ceux du Lcetschenthal. Il propose aussi que
les membres du Gouvernement versent fr . 500.—.

M. Moulin remercie la Haute-Assemblée, iMM. Ebe-
ner et Dellberg en particulier , mais ne tient pas à ce
que cette souscri pt ion du -Grand Conseil prenne une
allure d'obligation. Une list e de souscri ption serait
mise en circulation et chaque député fera le geste
qu 'il jugera opportun. L'orateur rappelle aussi que
les assurances en cours ne couvrent qu 'une partie
fort  minime des dégâts (40 %, et pour les bâtiments
seulement alors que tous les terrains détrui ts  ne sont
pas couverts). De ce fa i t , il reste un gros chi f f re  de
dommages à couvrir.

Crédits supplémentaires
et emprunt de consolidation

Rapporteurs  : M'M. Emile Bourdin et Lot Wyer.
M. le chef du Dé partement des Finances apporte

ses explications sur cette question de crédits supp lé-
mentaires  qui se monte à un total de fr. 52,000.—
environ , dont  30,000.— en faveur du chemin de fer
de la Furka.

Il sera d'autre  part contracté un emprunt de con-
version et de consolidation de la det te  f lo t tante  de
l 'Etat du Valais pour fr. 7 millions 500,000.—.

Et la salle du Grand Conseil
Celte question revient aujourd 'hui  devant  le Grand

Conseil , mais ce dernier ne paraît  pas trop s'y inté-
resser. C'est dans l ' indifférence générale qu 'il est

idonné accord au préavis de la commission au sujet
[de la convention à passer avec la Ville de Sion.

'M. de Chastonay, chef du département  des Finan-
ces, déclare qu 'il est enf in  temps que les élus du
¦peup le aient un local digne d' eux . (II paraît  que ce
sera pour le printemps 1938.)¦ L'Etat du Valais devra verser fr. 18,000.— pour
cette construct ion appelée à bénéficier d'un subside
impor tan t  en vertu de l'arrêlé fédéral accordé aux
.administrations en t reprenan t  des constructions en
vue do lu t t e r  contre le chômage.

La Ville de Sion aura  à supporter les frais d' en-
t re t i en ,  chauffage  et éclairage de la nouvelle salle
qui , comme on le sait , sera en plein centre de la
ville. (Salle du Casino , agrandie et aménagée.)

UNE AIDE EQUIVOQUE
Du « Journal  de l 'Acheteur  » :
c Parce que les déta i l lants  de quelques cantons

mènent  une campagne très vive contre les Unipr ix ,
la « Coop ération » fa i t  feu de tous fers et de toutes
plumes pour dénigrer  le commerce indépendant  qui
défend son existence... tout  comme les coop ératives
défendent  la leur.

Et les chefs coopérateurs en v iennent  à prendre le
par t i  des Uni prix , Mi gros et autres alors que , selon
leurs princi pes, ils devraient  être les adversaires de
toute entreprise cap i ta l i s te  visant à la suprématie
économi que et à la ruine des activités normales.

¦D' ailleurs ,  la presse coopérative tonne sans cesse
contre les exp loiteurs cap ital is tes , condamne le divi-
dende et glorifie la ristourne.

Comme le dieu romain Janus , elle a double visage .
Elle est ant icap italiste selon les circonstances ; et , se-
lon d'autres, elle protège les magnats capitalistes du
commerce.

Elle t ient  aussi , sans doute , à plaire aux deux ca-

tégories de ses adhérents : les ouvriers et les gagne-
petit , d 'un côté , et , de l'au t re , les bourgeois aisés qui
ne doivent  point trop goûter les criti ques contre les
ac t ionnai res  et leurs dividendes.

El puis espère-t-on peut-être que les efforts  réunis
des coopérative s, Uni prix , Mi-Gros , etc. réussiront
mieux à supprimer les classes moyennes du commer-
ce, ù éliminer cette concurrence pour être enfin les
seuls maîtres du commerce ? On réaliserait ainsi le
monopole des marchandises tant rêvé, ce monopole
dont on agite l'épouvantai! en prétendant  que les dé-
ta i l lan ts  le désirent I

En l u t t a n t  contre  les Uni prix. la Suisse est en bon-
ne compagnie. D'autres nations ont déjà fai t  plus que
nous. Nous avons le droit  et le devoir de ne pas nous
laisser dépouiller pour l'uni que profi t  de quelques
cap ital is tes , en par t ie  étrangers. S'il plaît  à la < Coo-
pérat ion 5 de part ir  en guerre pour sauver ces poten-
tats  de la f inance commerciale, nous lui laissons ce
tr iste privilège. » , M.

Le problème des vins en Valais
Il y a trois semaines, une imposante assemblée

réunissait à Sion les préfets des districts et les prési-
dents des communes viticoles ainsi que les représen-
tants des organisations directement ou indirectement
intéressées au vaste problème du vin. Dans un calme
résolu , les personnes présentes ont écouté les rap-
ports qui leur ont été présentés et ont voté une réso-
lution que la presse suisse de dimanche et lundi a
largement diffusée.

ILes représentants de la viticulture réclament l'in-
tervention de notre gouvernement cantonal auprès
des autorités fédérales en faveur de cette branche
déterminante de notre économie valaisanne.

Tout en remerciant les autorités fédérales pour les
mesures déjà prises en faveur du vignoble , ils esti-
ment que dans les conditions actuelles, celles-ci sont
notoirement insuffisantes. Elles ne tiennent pas du
tout compte des conditions dans lesquelles doivent
vivre et se développer les familles de petits viticul-
teurs romands ; elles ne prennent pas en considéra-
tion le fai t  que beaucoup de commerces de vins du
pays n'offrent plus une garantie suffisante de prise
en charge et de payement pour assurer l'écoulement
de la récolte indigène. Nos autorités ne veulent pas
admettre que l'ensemble des mesures qu 'elles ont
prises créent , en faveur des importateurs et de ceux
qui ne se soucient que du p lacement des vins étran-
gers , des privilèges qui sont refusés à ceux qui ne
s'occcupeii t que des vins indigènes.

Le débat qui vient d'avoir lieu aux Chambres n'a
pas amélioré ia situation fa i t e  au vignoble suisse. La
réponse donnée par M. le conseiller fédéral Obrecht
à l ' interpellation Paschoud , aux motions Crittin ,
Schwar et Dellberg, et à la petite question Rochaix ,
ne peut que renforcer la volonté des représentants
du vignoble à revendiquer une solution durable et
permettant  à celui qui cultive la vigne de vivre de
son travail. A cela , chaque enfant  de notre libre Hel-
vétie a droit. » '

Du compte rendu fai t  par les journaux de la ré-
ponse qu 'a donnée M. Obrecht , au nom du Conseil
fédéral , on peut déduire que : ou bien nos autori tés
fédérales sont mal informées et ne connaissent pas
la situation angoissante du vignobl e romand , ou
alors elles la connaissent et considèrent la v i t icu l ture
comme branche négligeable de notre économie,
qu'elles peuvent sacrifier à volonté. Nous abandon-
nons cette seconde éventualité , à cause des graves
conséquences politiques qu 'elle aurait , et nous nous
refuserons à y croire tant que des preuves évidente s
n-a nous y contraindront pas. La première éventuali té
par contre est assez vraisemblable. Elle n 'en est pas
moins profondément regrettable.

Le vignoble estime, avec raison , que nos autori tés
constituées n 'ont pas le droit de sacrifier plus long-
temps les intérêts de la v i t icul ture  en se comp laisant
dans une connaissance insuff isante de la vraie situa-
tion . Si l'on se rappelle les nombreuses interventions
des représentants du vignoble aux Chambres fédéra-
les, il paraît anormal que nos autorités persistent à
croire que le vigneron est bien situé et que rien de
grave ne les oblige à intervenir. La réponse du Con-
seil fédéral ne fai t  pour tant  que confirmer cette ano-
malie. Nous n'en voulons pour preuve que la décla-
ration peu bienveillante de (M. Obrecht , selon laquelle
« les viticulteurs ont fait '  l'erreur de demander des
prix trop élevés pour la récolte 1936 qui était  infé-
rieure en quanti té  et en qualité aux deux précéden-
tes ». (« Gazette de Lausanne » du 23 juin 1937.)

Celte déclarat ion ne laisse plus de doute possible
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sur l'opinion qu 'on se fait à Berne de la rentabi l i té
du vignoble. On ignore -volonta i rement  que la récolte
1936 a été défici ta ire  et que celte année-là les pro-
priétaires qui ont  cultivé leurs vignes ont touché par
journée de t ravai l  un salaire bien infér ieur  à celui
qui permet t ra i t  ù leur famille de vivre du travail de
la terre.

La réponse du Conseil fédéral nous procure l'occa-
sion de développer , dans un article qui va suivre , un
certain nombre d' autres arguments en faveur du sou-
tien de notre vignoble. Pour l ' ins tant  nous nous con-
tentons de rendre at tent i f  les vignerons que , dans la
partie qui s'engage , seule leur unanimité tenace
pourra leur assurer un résultat victorieux.

« i  t ¦

GRAND CONSEIL
é

(Suite)
Le Grand Conseil a adopté ensuite les décrets ci-

après :
1. Correction de la route communale de la vallée

de Lcetschen , de la gare de Gampel à l'entrée du
village du même nom.

2. correction de la Loénaz sur Massongex , de la
Temporayre sur Sion et de la Lonza sur Ki ppel.

Les rapporteurs  sur ces objets fu ren t  MM. Henri
Fragnière et R. Lagger.

M. Moulin , président de la commission pour les
corrections de torrents  précitées , a demandé l'urgen-
ce qui a été admise sans contestation vu les diffé-
rents motifs invoqués.

Le dernier objet à l'ordre du jour de la séance a
été le développement d'une

Interpellation Gertschen
sur les subventions accordées par la Confédérat ion
pour les constructions.

M. Gertschen estime que le canton doit profi ter
des subsides fédéraux accordés pour les construc-
tions et , pour cela , il se demande si le canton ne
devrait pas prévoir , lui aussi , des sacrifices de ce
genre.

M. le conseiller d'F.tat An thamat t en  a répondu. Le
canton du Valais n 'est pas le seul des cantons de

La chute des cheveux _ »i__SflSS_>v
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• COL DES PLANCHES *
Dimanche 11 juille t

Fêle champêtre
< organisée par la Société de chant

de Vollèges
Cantine. Raclettes. Jeux. — Messe à 10 h. 30
En cas de mauvais temps , renvoi au dimanche 18 crt
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VALAIS
Souscription pour Lourtier

Report de la liste précédente fr. 150
Action catholique , Saillon 10
Nowel , Martigny , 3
M. W., Baie 10
Eggs. Granges 5
Léonce Ribordv. Riddes 10

Total fr. 188.—
Nous rappelons que notre souscri ption continue et

qu 'on peut verser sans frais tous dons en espèces,
mémo les plus modiques, à notre compte de chèques
I l e  52, journal  « L e  Rhône », à Sion , en indiquant
au dos du talon de versement : « Pour les sinistrés
de Lourtier » .

Merci aux généreux donateurs pour leur beau geste.

Le Chœur mixte de Lausanne en Valais
Dimanche , le Choeur mixte do Lausanne, compre-

nant  environ une soixantaine de part icipants , avail
choisi pour sa promenade annuelle le site idyllique
do Savièse.

Arrivés a Sion vers 9 h. dans deux autocars, ils fu-
rent  reçus par les jeunes du Chœur mixte de la ville .

Ils se rendirent ensuite à Savièse où ils chantèrent
la messe dans la belle église de cette localité.

Fort aimablement, la Commune leur offr i t  l'apéri-
tif. Us trouvèrent le vin d'autant meilleur qu 'il fut
servi dans des channes. Toute cette gaie compagnie
put enfin déguster une plantureuse raclette à laquel-
le tous f i ren t  le plus grand honneur.

On en tendi t  quel ques discours, notamment celui de
M. le curé de Savièse et celui du -président du Chœur .

Les chanteurs se rendirent ensuite sur l'emplace-
ment où se trouvait le château de la Soie et d'où la
vue est splendide.

Autour  de 18 h., ils s'acheminèrent vers la cap itale.
Un souper était prévu à l'Hô-tel de la Paix , et -a

journée se termina garaient, dans le carnotzet de cet
établissement.

II était près de 22 h. lorsqu'ils reprirent le chemin
du retour.

Nous espérons qu 'ils garderont le meilleur souve
nir cle cette journée passée dans notre beau canton

Des braconniers pinces
Dimanche, des gendarmes et garde-chasse ont  sur-

pris au Haut de Cry deux braconniers en flagranl
délit de chasse en temps prohibé. Il s'agit de deux
habi tants  de Chamoson . Les armes ont été saisies.

Suisse qui n'aient pas encore prévu des subsides
pour les constructions. C'est une affaire de crédit ,
d'argent.

Cependant , le Conseil d'Etat étudie le problème
pour la session de novembre. Mais il fait remarquer
que très peu de communes se sont inscrites pour le
moment , en vue de l'obtention d'un subside de cette
nature. Les grandes communes surtout n'ont fait  au-
cune demande. L'Etat, en tous cas, ne peut s'engager
en princi pe qu 'à subventionner les travaux d'intérêt
général , mais non les travaux de caractère privé. Ce
serait trop lourd .pour ses finances.

L'interpellant s'est déclaré en partie satisfait.
Le président du Grand Conseil a remercié ensuite

les députés pour leur assiduité, malgré les chaleurs,
et a déclaré la session close sur un vœu très cordial
d'un bon retour dans leurs foyers.

-v--;

Le tirage de la Loterie du Tir cantonal
Nous apprenons que la Loterie du Tir cantonal

valaisan et Oeuvres préventives contre la Tubercu-
lose dans le canton du Valais à St-Maurice, sera
tirée le 15 août prochain.

Cette loterie essentiellement valaisanne doit ren-
contrer un vif succès auprès du public. Le prix du
billet est de fr. 2.— seulement.

De nombreux dépôts ont été effectués dans tout  le
canton. Ajoutons que celte loterie est dotée d' une
belle gamme de lots dont le premier est de fr. 20,000.

Disons que le nombre des billets émis n 'est que de
50,000 ; cette loterie se trouve donc rangée parmi
celles signalées comme offrant  de grandes chances
en raison du pet i t  nombre de billets émis.

Voici donc une loterie valaisanne pour les Valai-
sans I — (Communi qué.)

Bovernier. - Loterie
(Corr.) — Comme annoncé , c'est donc dimanche , le

11 juillet , que se fera le tirage de la loterie en faveur
de l'église de Bovernier. A tous ceux qui s'y intéres-
sent de plus près, nous leur donnons rendez-vous , à
14 heures , dans la grande salle de la Maison d'école
de Bovernier.

•Mais encore une fois , nous nous permettons de
rappeler à ceux qui ont vendu des carnets de billets ,
de bien vouloir en verser de suite la valeur au comp-
te de chèques I le  1178. Cela , af in  d'éviter , dans la
suite , toutes contestations et toutes conséquences dé-
sagréables .

Nombreuses sont les personnes qui nous ont témoi-
gné de la bienveillance et nous ont aidés dans notre
lâche ardue. Nous les en remercions bien cordiale-
ment et nous leur conservons un souvenir de profon-
de reconnaissance. Le Comité paroissial.

Vollèges. - Col des Planches
Nous rappelons la fête du Col des Planches qu 'or-

ganise dimanche prochain la Société de chant de
Vollèges. Cette manifestat ion sera rehaussée par la
sympathi que « Stéphania » , musi que de Sembrancher.
il y aura du nectar généreux , de croustillantes ra-
clettes , en un mot , tout est prévu pour assurer un
bon et réjouissant dimanche aux nombreux prome-
neurs et visiteurs qui ae manqueront  pas de se don-
ner rendez-vous là-haut. A 10 h., messe sur le col.

Levron. - Au Col du Lens
La Société de chant de Levron a le plaisir d'infor-

mer ses amis et tous les amateurs de belle nature ,
qu 'elle organise pour le dimanche 25 juillet sa trad i-
tionnelle fête au Col du Lens avec office divin.

L'accueil le plus cordial vous est d'ores et déjà ré-
servé. Sous le charme d'une nature grandiose , vous
oublierez pour un jour les fatigues du dur labeur de
la fenaison et noyerez vos soucis dans le verre de
l'amitié. — (Comm.)

Nomination
•M. Joseph Martin , avocat et notaire à Monthey,

ancien président des Jeunesses radicales, a été nom-
mé substitut  au Registre foncier de Martigny en rem-
placement de M. Hubert qui prend sa retraite.

Les étrangers affluent
Depuis quelques jours , les étrangers, notamment

les Anglais, commencent à affluer. Dimanche, les ser-
vices de cars postaux ont été débordés. De nombreu-
¦se$ arrivées sont annoncées.

1% s

t.t

est proche, qui apportera au cultivateur la récompense
de ses travaux et de ses efforts.
La moisson de l'ARVE aussi aura bientôt lieu, qui distribuera aux
heureux gagnants frs. 1,100,000.— (SS % du produit de la vente des
billets). Plan de tirage populaire, nombreux lots moyens. Pour y
prendre part , commandez sans retard votre billet ou mieux encore
une série complète de dix billets avec gagnant certain.

Hosle-rier

m

Payement des lots sans aucune déduction
par la Banque Cantonale Lucernoise

Prix du billet = frs. 10.—, la série de 10 billets = frs. 100.-
Les Envoi des billets contre remboursement ou versement du montant
PPO/ de l'émission, soit au compte de chèque postaux VII 6700 Lucerne. Ajouter 40 cts.
OO /O frs. 1,100,000.-se- pour les frais de port , s. v. pi. Bureau de la loterie: Hirschmatt-
ront versés aux gagnants. strasse, 13, Lucerne.

Kermesse des gymnastes de Riddes

Une collision

Qu on n'oublie pas que dimanche , la Société de
gymnasti que « L'Etoile » de Riddes continuera sa
kermesse si a t t rayante .  Inv i ta t ion  cordiale. (Voir aux
annonces.)

Mardi après-midi , un camion condui t  par M. Gas-
poz , de St-Martin , est entré en collision avec une
automobile, sur la route  de St-Martin, entre Eison et
Trogne, à un endroit où la chaussée est très étroite..

Les deux véhicules ont subi d ' impor tants  dégâts
matériels.

Les voleurs à la plage
Des voleurs ont visité les vêtements des baigneurs ,

à la plage de Géronde à Sierre , et dérobé deux porte-
monnaie qui contenaient  une quaranta ine  de francs .

Un des délinquants a été arrêté dans la région. Il
s'agit d'un ressortissant du Haut-Valais qui est con-
nu pour un récidiviste du vol.

Une invention
¦M. Charles Rouiller , de Collonge s, vient  d'obtenir

un brevet pour une horloge nouvelle ; elle est dotée
do deux cadrans de douze heures interchangeables ,
un calendrier marquant les jours , dates et mois , le
tout  dirigé par un mouvement d'horlogerie.

Le danger des petites blessures
Dernièrement , dans la vallée de Bagnes, Mme L. D.

avait  été mordue au bras par un chat. L'infection se
propagea rap idement et sans l ' intervention d'un mé-
decin elle eût pu avoir des conséquences fatales.

Un fromager de l'alpe , s'étant fai t  une égratignure
au bras , voulut  la soigner lui-même à sa façon , mais
le mal empira et il en mourut  au moment où l'on
tentait  de le redescendre au village .

L'illogisme de certains producteurs
On nous signale que dernièrement , un marchand

du dehors a fai t  un impor tan t  achat de fraises dans
notre canton.

Or , ce marchand s'étant rendu dans la vallée de
Bagnes, offrait à nos producteurs 5 cts. par kilo
pour ce f ru i t  en plus de l'offre courante fai te par le
commerce local.

Nous ne voulons pas nous attarder sur le procédé
adopté par ce marchand , mais toujours est-il que
devant pareille offre  alléchante un certain nombre
de nos paysans se sont laissé tenter I La chose se
conçoit , bien entendu ; cependant , si l'on réfléchit
bien , un tel acte est-il logi que et réellement de l'in-
térêt de nos producteurs ? Nous ne le croyons pas.

Nous ne pouvons et ne devons pas oublier ici que
le commerce indigène a toujours assuré au mieux
possible l'écoulement de nos fruits.  Il n 'est donc pas
logi que , devant une offr e qui n 'est que passagère et
pour une pareille différence de prix , de lâcher les
marchands de chez nous afin de satisfaire un mar-
chand occasionnel étranger au canton.

Que ferions-nous si notre commerce local se refu-
sait un beau jour à accepter nos fruits ? Et pour-
tan t, combien lui serait-il facile de faire grève et d«
répondre à un producteur embarrassé de sa récolte :
t Adressez-vous à ce commerçant bernois qui vous »
donné un sou de plus par kilo ! »

Nous savons certes que le cas qu 'on nous a signalé
constitue une exception, mais nous avons tenu em
cette occasion à mettre en garde nos producteurs et
à leur rappeler que quelquefois , en voulant trop ob-
tenir on se fa i t  plus de tort que de bien. '"•
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Q Tirage
8̂1 pr supplémentaire irrévocable

GAGNEZ VOS VACANCES!
Tout billet acheté du 19 juin au 28 juillet donne droit à un
billet supplémentaire sp écial pouvant rapporter un bon de
voyage de 1000, 200 ou 100 frs ; au total : frs. 10.000. — de
lots supp lémentaires. Profitez-en sans tarder ! Gagnez vos

vacances {

AVEC 10 FRANCS
GAGNEZ 200.000 FRANCS!

. .... ... . ..... ... ,;,U, ,.- , .. • , , . . . . .  ... -- -

Exposez-vous a gagner ce <s^î
gros lot ou l'un des autres j .  ^Z 13? -

^
lots importants : Fr. 100.000 , JP& *Mt JÊÈ *
50.000, 2 x 20.000, 6 x 10.000, eé̂ Mfè*'Wr m̂lfe
etc., etc. 21.321 billets ga- 

f ç ^ ^ ^ ^ ^ ^̂^ '^̂ 0)
gnants 1 La série de 10 bil- f^^^ffi^^^ÉK^^I^ Ç^f^lv 

'

lets avec au moins 1 gagnant  J^Ja^^^^^^^^J_^J^£
garanti fr. 100.-, 1 billet 

^^
Z K^WmMÎmi^̂^*

fr. 10.-, v2 billet fr. 5.-. -*n ĉr ^̂ t£*
Port 40 cts, liste de tirage 200.000, 100.000,
30 cts. Paiement des lots 50.000, 2x20.000,
sans retenue fiscale à desti- 6 x 10.000 , 10x 5000,
nation de tous les cantons. 100 x 1000, 200 x 500

êtes., ete.

Loterie

GARANTIE PAR L'ETAT
COMPTE POSTAL lia 1596, FRIBOURG

S 4

... W®MeUeû d'êtâ
Faites-nous, Mesdames, l 'honneur de votre visite.

Nous vous offrons un choix incomparable en

Robes ci M anteaui
Profitez de notre escompte spécial de 15 / O
au comptant sur toutes les toilettes d'été.

Rendez-nous visite, renseignez-vous. Aucune
obligation d'achat.

DUCrCQ frèrCS, nariiânu

GARÇON
de 12 à 14 ans trouverait

place comme

volontaire
pour un ou deux mois, pr
travaux légers. Vie de fa-
mie. S'adr. au journal sous
R1904. 

Avendre
•t superbes jeunes chèvres,

j fortes laitières.
2 chevrettes du prin-

temps.
1 boue au choix sur deux.
Le tout pure race Gessenay,
blancs, sans cornes, primés
ou pouvant être primés.

3 
chèvre grise, forte lait.

e tout a fait 2 ans de mon-
tagne (cabris exceptés).
1 veau femelle du 2 juil-
: let pour l'élevage, ronge et

blanc, bonne ascendance lai-
tière. S'adr. à C. Cosandey,

tes Curnilles, Cbardonne sur
yevey.

Appartement
à louer dès le ler octobre,
centre de la ville à Marti-
gny, 4 chambres, cuisine,
chambre de bain, chauffa-
ge central. Prix modéré.
! S'adres. au journal sous
R1837. 

A vendre

2 autos Fiat
300 fr., 509 A, en état
de marche, 6 H impôt.

S'adresser au bureau du
journal sous R1910.

.:.., 8 porcel els
de deux mois, grande trace

i chèvre
Gessenay, bonne laitière. S'ad.
Ferme des Capioz, Martigny.
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ROYA L m
Cinéma, Martigny # Tous les dimanches matinées à prix

populaires 1 f*x*anc

La plus palpitante des aventures

L'Ile au Trésor
Le roman le plus lu de lous ceux qui ont été édités depuis
un siècle, avec Wallace Beery et Jackie Cooper

Entants admis

Les Gorges du Durnand
Nous avons le plaisir d'annoncer que le Café-Res-

taurant  des Gorges du iDurnand , sur la route de
Champex, qui a été détruit  dernièrement par un in-
cendie , a été reconstruit de façon moderne et fort
coquette. Cet établissement vient d'ouvrir ses portes
tout récemment.

C'est une très jolie construction qui cadre harmo-
nieusement dans ce site enchanteur. Elle a été exécu-
tée en grande partie par des artisans de Martigny
d'après les p lans de M. iBovi architecte.

Ce sera donc comme par le passé un de nos plus
jolis buts de promenade d'été à recommander.

Inuti le  de dire que la tenancière Mme Bourgeois ,
assure une restauration des plus soignée et cela à
des prix modérés.

L'inauguration aura lieu dimanche prochain M
juillet.  Chacun ne voudra pas manquer cette bonne
occasion.

TOUS LES SPECTACLES
C I N É M A  * THÉÂ TRE * DI VER T I S S E M E N TS

De grands projets.
M. André Marcel f a i t  part aux lecteurs du

Confédéré d'un magnifi que p roje t  que cares-
sent p lusieurs artistes, l 'écrivain Gonzagu e de
Reynold et le p eintre A. Cingria notamment ,
de monter un spectacle dédié à la mémoire de
Mathieu Schinner sur l 'emplacement de Valère
et Tourbillon.

Les œuvres à grand spectacle attirent et
p assionnent les foules .  Ap rès St-Maurice, Mé -
zières, Genève (Festival Jaques-Dalcroze), Lau-
sanne (Jedermann), verrons-nous tous les amis
des arts de notre pays et de l 'étranger diriger
leurs p as vers Sion ?

Nous app laudissons à ce beau projet  et f o r -
mons des vœux pour sa réalisation.

On annonce dans les studios...
la prochaine réalisation du f i lm  « Marie Wale-
ska » avec Greta Garbo et Charles Boyer. Ce
f i l m  sera le couronnement de la carrière de
Garbo, comme de celle de Charles Boyer. Il
s'annonce comme l'un des p lus beaux specta-
cles cinématographiques de la prochaine saison.

Le roman et le cinéma.
Les f i lms  qui ont battu les records de recet-

tes sont ceux tirés de romans célèbres. « L 'ILE
AU TRESOR » , de R. L. Stevenson, est le ro-
man d 'aventures le p lus lu de tous ceux qui
ont été édités depuis un siècle. Il ne fau t  donc
pas s'étonner si la grande f irme américaine, la
Métro  Goldwyn Mayer , a retenu cette œuvre.
Elle en a fa i t  un f i l m  populaire par excellence
qui est interprété par Wallace Beery, Jackie
Cooper et Lionnel Barrymore.

Fernandel en Suisse.
Fernandel, qui devait fai re  une tournée en

Suisse cet été , a été obligé d'annuler ses con-
trats. I l  est f o r t  occupé devant tourner p lu-
sieurs f i lms  importants pour Marcel Pagnol.
Mais ce n'est que partie remise.

Ciné-Express.
Après Genève , qui lança le p remier « Ciné-

bref » , spectacle d'une durée de 1 heure au
prix f i x e  de f r .  1.— et comprenant des actua-
lités et des compléments, voici Lausanne qui
vient de lancer le « Ciné-Express ». (C'est le
« Capitole » qui exploite cette nouvelle for-
mule l 'après-midi.)

Les cinémas « Rex » et « Bel-Air » donnent
des séances « nocturnes » le samedi.

Que d'e f f o r t s  sont nécessaires pour attirer
la clientèle !

Vers la prochaine Exposition cantonale.
Si nous sommes bien informé , deux villes

ont posé leur candidature auprès du Conseil
d 'Etat : Sion et Martigny.

Si la prochaine exposition devait avoir lieu
en 1940 ou 1941 , il importerait de connaître,
cette année, le lieu, de cette f ê t e .

Il  n'est pas de trop de 3 ans pour je ter  les
bases d 'une aussi importante manifestation.

Ciné pour enfants au Royal
Les enfants sont admis dimanche après-midi à 14

heures 30, au Ciné Royal.

« L'Ile au Trésor »
iLes romans d'aventure s ont de tout temps intéres-

sé la jeunesse. A la lecture d'un chef-d'œuvre tel
que « L'Ile au Trésor », tous , filles ou garçons , ont
senti dans leur poitrine battre un coeur de héros.
Dès la première page, ils n'ont pu détacher leurs
yeux du livre et sont restés avec les pirates et le tré-
sor jusqu 'au dénouement de leurs aventures. Le ciné-
ma se devait de faire revivre ces personnages qu 'ils
ont tant aimé à la lecture. Le Royal .présente cette
semaine « L'Ile au Trésor », un film ià la mise en
scène magnifique qui exercera un a t t ra i t  tout spécial .
Les interprètes de cette fresque admirable sont tous
connus et aimés du public : tout d'abord Wallace
Beeri , l'inoubliable pancho de « Viva Villa » , Jackie
Cooper , Lionel Barrymore. Venez tous , en leur com-
pagnie , faire le plus beau , le plus passionnant voya-
ge jamais imaginé...

« La Légion étrangère » a 1 Etoile
Cette semaine, et malgré la saison déjà fort  avan-

cée, l'Etoile vous présente un des meilleurs films qui
ont passé cette saison dans les villes : « Sous deux
Drapeaux », avec Claudette Colbert , Ronal d Colman ,
Victor Mac Laglen .

C'est un film magnif ique sur la Légion étrangère ,
profondément émouvant , et qui ira droit au cœur de
tous les spectateurs.

Un fi lm de cette envergure s'adresse à tous les
spectateurs épris d' aventures et de mystère. Ils pour-
ront contempler les immenses étendues sablonneuses,
resp irer l'air surch auffé du Sahara, puis se reposer
au bord des oasis, tout en. partici pant à la plus émou-
vante aventure qu 'on puisse imaginer.

Allez tous voir « Sous deux Drapeaux ».

SION
l'aérodrome de Sion

Le pilote Hœrning a été désigné par l'office fédé-
ral aérie n pour prendre le poste de directeur techni-
que de l'aérodrome de Sion , en remplacement du
pilote Pierroz , appelé à Dùbendorf .

Aux membres et amis de la paroisse
protestante

En automne prochain aura lieu la Vente biennale
de la paroisse protestante , au profi t  de ses œuvres.

Dès maintenant  nous nous permettons de la recom-
mander à nos fidèles et à nos amis. Tous ceux — et
les dames en particulier —; qui pourront mettre à
profit le temps des vacances pour préparer les comp-
toirs en confectionnant divers objets , auront toute
notre reconnaissance. Le Conseil de paroisse.

La route de Surfrête
Les visiteurs de ce joli coin des environs de Marti-

gny auront  pu constater que la route carrossable (II)
est dans un très mauvais état.

Aussi espérons-nous que pour l 'intérêt touristique
les autorités responsables ne manqueront pas de fai-
re quelques retouches à cette route afin de la rendre
accessible aux automobilistes , car ces derniers vien-
nent même des cantons de Vaud et Genève pour visi-
ter les jolis sites de notre région.

; Nous croyons savoir à ce sujet que certaines som-
mes ont môme été versées de la part de la commune
de Martigny-iBourg ainsi que par des tenanciers de
pensions de Surfrête.

A propos des pensions de Surfrête , citons notam -

Le taux de la Banque de France
La Banque deiFrance a abaissé son taux descomp-

te de 6 à 5 %, les avances sur titres de 7 à 6 % et le*
avances à 30 jours de 6 à 5 %.

mimûz
Dame distinguée ayant nom
hjreuses années d'expérience
s!offre comme intermédiaire
pour mariages. — Succès,
discrétion. Case transit 355,
Berne.
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SION . Av. du Midi . Maison Varone

Grand choix de

Fête clBuinpclrc
organisée par

l'Harmonie Municipale de Martigny &m
î |i_iml R £_hl sur plancher neuf. Bonne cantine. *?*tV,:_
III Ullll Ofll J»»* divers. Tirage de la loterie. $%j&

Abonnez-vous
au Rhône

canes

Pantalons à fr. 15.-, 18.-, 21.-, 26.-
Chemises à fr. 2.50, 3.90. 5.50. 8.50, 9.50

Pour être bien servi, toujours chez

10 % d'escompte

La tenue des
Une chemise légère et un élégant
pantalon de flanelle ou de
toile vous permettront de suppor-
ter avec le sourire les plus fortes
chaleurs

ment le Restaurant-Pension de Bellevue et le Restau-
rant du Chalet du Signal , tous deux bien connus pour
leur bonne cuisine (goûters avec gâteaux , etc.), leurs
jeux de quilles et de boules.

On dit que dimanche un match aux quilles ser»
organisé au Chalet du (Signal , ce qui ne manquer»
pas d'y attirer les fervents de ce jeu. S.

blouses, robes et chapeaux
Pendant le
mois de juillet

Ducrey Frères, mvmm



M A R T I G N Y
La kermesse de l'Harmonie

Elle se poursuivra donc dimanche prochain 11 juil-
let dans les jardins  ombragés de l'ex-Hôtel Clerc.

Aussi ne saurions-nous que rappeler au public de
Martigny de consacrer encore cette journée — dont
ie beau temps a été commandé d'avance — pour nos
musiciens qui le méritent vraiment.

Ceux qui y sont allés dimanche dernier y retour-
neront certainement, car ils n'en ont gardé que le
plus charmant souvenir.

Rappelons d'ailleurs que tout a été très bien orga-
nisé : cantine, jeux divers et surtout le grand bal qui
a fait fureur.

D'autre part , dimanche verr a le tirage de la lote-
rie. Chacun tiendra donc aussi à aumgenter ses chan-
ces en achetant de nouveaux billets , car il en reste
malheureusement beaucoup à vendre pour assurer à
nos musicens la bien petite recette qui les aidera.

Donc, que tout Martigny consacre dimanche pour
ses musicens qui , d'avance, nous chargent de dire à
lous : Merci et soyez les bienvenus 1

Vélo-Club « Excelsior », Martigny-Bourg
Course contre la montre

Dimanche, lil juillet , Martigny verra se disputer le
championnat valaisa n des 30 ikm. contre la montre
sur le parcours Martigny-Riddes et retour. Tous les
as valaisans seront au départ et la lutte pour la pre-
mière place sera chaude. Le premier départ aura lieu
à 7 h. sur l'avenue du Bourg, et les suivants toutes
lies 3 minutes.

La distribution des prix aura lieu dès 14 h. sur le
plancher de bal à la Place St-Michel , où une grande
kermesse est organisée.

Que le public se donne rendez-vous nombreux à
cette manifestation à toutes fins d'aider j '« Excelsior *
A sortir du marasme et de contribuer à de futures
manifestations sportives.

Après-midi entrée libre au bal. (Voir aux annonces .)

O. J. du C. A. S.
Course à la Cime de l'Est dimanche 11 juillet.
Assemblée ce soir vendredi à 20 h . Local habituel

Doucherie CUHVAZ, Hariignu
TELEPHONE 61.437

|1|| Les dimanches 11 et 18 juillet 1937 1111(1

M Grand Match aux Quilles
an Restaurant du Signal, à Surfrête. ler prix : Fr. 50.— en IIHB

arjrenL En cas de mauvais temps, renvoi au dimanche suiv. - G. Guera
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30 175 lots en espèces. Frs. 1.500 000
à distribuer comptant.

Un numéro gagnant sur dix. Le 20 juillet, la
Banque Cantonale des Grisons commence les
payements.

j L  premier» prix d. fr. IOOOOO
QOOàfrïOOO 10 à Fr. 5000
fOirriOOOO mtOOàfrSOO
1 à Fr. J5000 mlSOkrtmlOO
1 tk 25000 iSOOàfr WO
1 à ft 5QOOO k ZSOOOafrflO

t Donnez un coup de pouce à la \
, I fortune, en achetant un billet de I

V loterie Pro Raetia J
Prix du billet: Frs. 10.— ; Frs. 100.— la série

avec un numéro gagnant assuré.
Compte de chèques postaux

X 3333 Coire
Bureau de Loterie Pro Raetia, Coire
_D^_______BV_PM___MM___________ V_____ BMMB___mvW9j 7jwnmr/rsx3fmi mWtmmWmJwmm
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« Octoduria », Martigny
Course obligatoire samedi soir , départ à 23 h. du

Quartier de Plaisance.

Un vieillard se noie dans un ruisseau
Un orage d'une rare violence a sévi lundi sur la

vaMée de Fleischein (Schaffhouse). Un pensionnaire
de l'asile des vieillards , M. Christian <Stamm, âgé de
80 ans , qui était sorti pour faire une promenade peu
avant l'orage, est tombé dans le ruisseau de Fleisch-
ein. probablement ù la suite d'un faux pas, et s'est
noyé. Son corps a pu être retiré de l'eau .

Le Tour de France
La 6mc étape :

Genève—Aix-les-Bains (180 km.)
Après un jour de repos à Genève, les coureurs ont

repris mardi leur pénible randonnée par l'étape qui
les conduisait à Aix-les-Bains. Voici l'ordre d'arrivée
dans cette ville :

1. Deloor, 5 h. 26 min. 25 sec. ; 2. Marcaillou , 3. ex-
aequo : Maes, Verwaecke, Disseaux, Kint , Bartali , Ca-
musso, Bautz , Chocque, Speicher, Ezquerra, Cleonens,
Amberg, Brackeveldt, Mailler , Vissers , Vicini , Simoni-
ni , Ducazeau , Fréchaut , Galateau, Gallien, Laurent ,
Passât , Puppo, tous le même temps ; 27. Meulenbe-'-g,
61. Paul Egli ; 62. Saladln ; 68. Pedroli ; 73. Weber ;
74. Zimmermann, 5 h. 49 min. 25 sec.

La 7mc étape ; Aix-les-Bains-Grenoble
229 kilomètres

Le classement de l'étape : 1. Bartali, 8 h. 2 min.
67 sec. ; 2. Camusso, 8 h. 4 min. 50 sec. ; 3. Lapébie,
20. Oubron ; 21. Cloarec ; 22. Passât ; 23. Deloor ; 24.

Magasin a marliany-Bourg
A LOUER un magasin avec cuisine, chambre et

dépendances, sur la Place centrale.
S'adresser à IM. Jules Couchepin , ingénieur,

A_fS_ _i iA._i __ __«!3_d!__«4_n$£On prendrait en pension deux
X U I H I I P  n DÉffarçons ou fillettes , dans station
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1°-Haute concentration. Facilement di-

jgestible. Franche de substances
^additionnelles. Passe rapidement
dans le sang.

2°;|Aussi bonne à croquer qu'à boire.
3° Se dissout instantanément dans de

.l'eau, même froide.
4° OVO SPORT c'est de l'Ovomaltine

plus du lait et du sucre.
5° Paquet de 2 tablettes, très com-

mode à emporter. Ration de ré-
serve idéale.
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La nourriture moderne
d'entraînement et des touristes

W.y .

Ambcrg ; 25. Disseaux ; 26. Kint ; 27. Chocque, même
temps ; 28. Egli, 8 h. 16 min. 47 sec. ; 44. Pedro», 8
heures 25 min. 48 sec; 47. Zimmermann, 8 h. 32 min.
59 sec. ; 7)1. Weber, 8 h. 47 min. 44 sec.

Saladln s'est classé 72me, mais est arrivé après la
fermeture  du contrôle. Son temps est de 9 h. 19 min .

Le classement général : 1. Bartali (Italie), 45 h. 45
min. 32 sec. ; 2. Vissers. 45 h. 54 min . 50 sec. ; 3.
Bautz , 45 h. 55 min. 27 sec; 4. Amberg, 45 h. 59 min.
24 sec. ; 5. Brackeveldt , 46 h. 1 min. 42 sec. ; 6. iMaes ,
46 h. 2 min. 7 sec. ; 7. Kint , 46 h . 3 min. 15 sec. ; 8.
Camusso, 46 h. 4 min. 21 sec. ; 9. Vicini , 46 h. 4 min.
380 sec. ; 10. Marcaillou , 46 h . 5 min. 42 sec. ; 26.
Paul Egli, 46 h. 37 min. 19 sec. ; 46. Zimmermann, 47
heures 2 min . 46 sec. ; 49. Pedroli, 47 h. 8 min. 30
sec. ; 64. Weber, 47 h. 56 min. 19 sec. ; 72 . Saladln .
49 h. 4 min. 8 sec.

La 8""' étape : Grenoble-Briançon, 194 km.
Classement de i'étape : 1. Weckerling, 5 h. 55 min.

45 sec. ; 2. Amberg, 5 h. 56 min . 14 sec. ; 3. Vicini ;
4. Brackeveldt ; 5. Maes ; 6. Bautz ; 7. Marcaillou ; 8.
Cosson ; 9. Tierbach ; 10. Muller ; 1.1, Lapébie ; 12.
Disseaux, même temps.

Classement général : il. Bartali , 51 h. 49 min. 36
sec. ; 2. Bautz , 51 h. 51 min . 41 sec. ; 3. Amberg, 51
h. 54 min. 53 sec ; 4. Brackeveldt ; 5. Maes, 6. Vis-
sers ; 7. Vicini ; 8. Marcaillou ; 9. Disseaux ; 38.
Egli ; 39. Zimmermann ; 52. Pedroli ; 64. Weber ; 67.
Saladln.

M O T O C Y C L I S M E
Course Martigny-Salvan

La section de Martigny du ;Moto-Club valaisan or-
ganise pour la seconde fois la course de côte* Mart i -
gny-Salvan , le dimanche ler août 1937. On sait que
la première épreuve avait eu lieu en 1935, l'année
dernière ayant été réservée à la course de la Forclaz.

nartiany-Dourg • Place Michel
Dimanche 11 juillet

GRANDE MESSE
organisée par le V.-C. Excelsior

Jeu de quilles. Tombola , ete
BAL dès 14 h. et dès 20 h.
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Pour contenter chacun et chacune,
Elle prend les deux sortes plutôt qu'une!
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Tube bleu: savoureuse, veloutée,
Tube rouge: raifort, forte, racéeI

Lire les annonces,
c'est mieux faire ses achats

R I D D E S  %||i|§:
@ Dimanche 11 j u i l l e t  î̂ ŝrfïP*"

KCrmCSSC annocllc
organisée par la Sté de Gymnastique r„Etoïle"

Orchestre Select. Vin de ler choix
Invitation cordiale. Le Comité

LYSOFORM
Puissant antiseptique microbleide, désin-
fectant, désodorisant ; non caustique, odeur

agréable — Adopté par 1rs
hôpitaux, maternités, cliniques, ete : il a
aussi place dans la pharmacie de famille et le cabinet

Flacon 100 gr.1 (r. - 258 gr. 2 fr. - soo gr. 3 fr. 50 -1 Kg.
5 fr. - SaUOn toilette 1 fr. Toutes pharmacies et drogueries
Société Suisse d'Antisepsie -Lysoform - LAUSANNE

J8F** Faites tous vos achats dans le canton !

Nouilles aux œufs frais ..Les Collinettes" |(B
Spaghettis, ttf_A_—__!-»_ ____.'* liHI
Macaronis „&l€tC80F |||et Cornettes .______________»___«,__«__.________________, N|i S
de la fabrique de pâtes alimentaires j .lijj 1

*3<3 vGrmâ ék
dtgesttves, nourrissantes et avantageuses
En uente dans toutes les bonnes épiceries

Prix avantageux

Fromage SL
gras

Colia de 5 kg. à 2.60
10 » 2.5»

- 15 > 2 49
JOS. lUOLF. COlrO - Tél. 6.38

Bai$$e
Tllsif gras
Pee d'env. 4 kg. à 2.40
Envois de 15 kg. à 2.30
JOS. WOLF. Coire - Tél. 6.36

Tapis d'Orient
KIEGER & MARSENS

4 Av. du Théâtre , LAUKÂ.NNE. (Escaliers du Ciné Capitole)
Maison suisse-française spécialisée
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Quelques conseils â rcos ménagères
Il est assez cur ieux  de constater  combien , à noire

époqu e, la plus grande part ie  de notre  nourriture
est faite d' a l iments  cuits.  C'est une ancienne tradi-
tion , presque une coutume pourrais-jc dire , da t an t
assurément de l'é poque où nos demeures ne possé-
daient  pus de four  domestique — dans leur majeure
partie du moins — et où il é t a i t  a insi  di f f ic i le  de
prép arer  un bon rôt i .

[/op in ion  en général , dans le domaine cul ina i re ,
veut que les mels rôtis au 'four soient  considérés
par t i cu l i è rement  fins. Est-ce une erreur ? Nous ne
le supposons pas. Mais ce qui est généralement une
erreur par ( o u t r e  c'est bien de croire qu 'ils coû-
tent  toujours  p lus cher que les a l iments  simplement
cuits. Et c'est Ki , ii notre  avis , que réside actuelle-
ment  le p ourquoi  de l' ostracisme qui f rappe la cuis-
son au four.

Nous voudr ions , par un simp le exemp le , démontrer
ici l'erreur de cette idée que nos ménagères se font.
D'emblée, reconnaissons avec nos ménagères que
l'on paie p lus cher le ki lo  de viande pour les rôtis
que le k i lo  de v iande  îl cuire. C'est un fa i t  entendu.
Mais il f au t  se hâter d'a jou te r  que l'on emp loie
moins de viande à rôt i r , pour un repas , que de
viande  à cuire, et que dans  le premier cas, on éco-
nomise s u r t o u t  aussi les « accessoires » .

r_.il V O I C I  une  d é m o n s t r a t i o n  prat ique : comparons
une entrecôte  à fr. 5.— le kilo à une  tète de veau
dont le kilo peut reven i r  a fr. 2.40 en moyenne. Il
f a u t  compter pour  -1 personnes , 000 grammes d'en-
trecôte, revenan t  à fr.  3.—. En ce qui concerne la
tête  de veau , il en f a u d r a  par cont re  un ki lo , reve-
n a n t  à fr. 2.40 , a u x q u e l s  s'a j o u t e r o n t  i nva r i ab l emen t
des à-côlés pour une  somme de fr. 1.15 au mini -
mum.  En g r i l l an t  l'entrecôte, le seul accessoire qu 'il
f a u t  ajouter esl une  a u g m e n t a t i o n  de la consomma-
t ion  du gaz — par rappor t  à celle qui est nécessaire
pour la préparation de la tête de veau — représen-
t a n t  une  dé pense de 5 cts . En d'autres termes , le
mets r épu t é  cher permet de réaliser sur celui réputé
bon marché une  économie de 50 cts I Et l'entrecôte
— c'est un exemp le sur plusiers au t res  — demande
en outre  moins de peine pour sa confect ion cu l ina i re .

On pourra  m'objecter qu 'un ménage ne peut s'of-
f r i r  tous les jours un rôti. Nous le reconnaîtrons
bien volontiers. Par contre , il convient  alors de va-
rier les menus en songeant aux soufflés et aux gra-
t ins ,  mets qui se pré parent  à très peu de frais . Les
soufflés simp les et les ramequins peuvent être con-
—.. ._. imAÊmmmwmmmmmiammmmwaAAAtm __________¦___¦__¦ M «.*—¦¦.. »~.....«^»_,__y

Une photo de M. Salazar, président du Conseil portu-
gais, contre lequel a eu lieu l'attentat relaté dans

notre dernier numéro.

feclionnés avec des pommes de terre , des restes de
pain , des macaronis , du riz , etc., a l iments  que l' on
prend comme base de prépara t ion  et qui  peuve nt
être jo in t s  à d'autres al iments  que l'on ne veut pas
jeter.

Un soufflé ou un g ra t in  de ce genre sera sûre-
ment mieux accueil l i  en fami l l e  que les mels réchauf -
fés sans autre l'orme de procès ! Et cependant , le
budget f a m i l i a l  et ménage r ne s'en ressent ira  aucu-
nement .

A notre époque, il convien t  plus que par le passé
encore de bien calculer ses dé penses. Ce qui ne veut
pas dire qu 'il  fail le par cont re  sacr i f ier  des possi-
bilités culinaires.  L'emp loi f r équen t  du four  est un
moyen excellent de pré parer des menus savoureux
et variés. Il n 'est pas inut i le  de rappeler en part i -
culier  que les Amér ica ins  — en gens prat iques  —
connaissent depuis longtemps un mets qu 'ils affec-
tionnent et qui  n 'est a u t r e  qu 'un sou f f l é  de fruits,
légumes ou v iande , formant un é lément  1res appré -
cié de nombreux repas. En Suisse , 100.000 ménages
e n v i r o n  possèdent des cu i s in iè res  é lec t r iques  et p lus
de 600.0.00 u t i l i s e n t  le gaz. à la cuisine. C'est dire
que nous disposons chez nous  éga lement  de t o u t  ce
qu 'i l f au t  pour bien cu i s iner .  N.

Un « tuyau »
c o m m u n i qué par la « Revue de l 'Eff ic ience  » :

...l'OUK RECOUVRE!! LES CREANCES
La lettre de recouvrement s u i v a n t e  a été employée

avec succès :
« 'Monsieur ,

Nous devons de l' argent  à not re  grossiste , qui doit
de l'argent A son fabr i can t , qui doit de .l'argent à
son fournisseur , qui en doit au producteur  de ma-
tières premières.

Nous serions heureux si vous réal is iez ce problème
pour nous en réglant  votre compte chez nous .

Grâce i\ vous , nous pourrons  payer no t re  grossiste ,
qui pourra payer son fabr ican t , qui pourra payer
son fournisseur , qui pourra  payer Je producteur .

'Cela créera beaucoup de joie et lous nous appré-
cierons vo t re  bonté . »

La coupe Gordon-Benneft
Lu .Suisse est troisième au classement officiel

L 'Aéro-Club royai de Belgique communique les ré
su l l a t s  off ic ie ls  de la coupe Gordon- l . enne l t  1937 :

1. Deuiuyler , Belgique , 1396 km. ; 2. J a n u z , Polo
gne , 1364 km. ; .'t. Tlldenkamp, Suisse, 871 km. ; 4
Dol l fuss , France, 816 km. ; 5. cap. Hvneck , Pologne

^JS_0*^ Le (fiai parfum de l'Orient

Comment conserver sa clientèle
:De 1 « Epicier suisse > :
Certains commerçants prétendent que la clientèle

fidèle n'existe plus.
Cette remarque contient un fond de vérité, eu ce

sens que l'acheteur est beaucoup plus mobile qu'au-
trefois. Si'I n'est pas satisfait, il change de fournis-
seur d'un jour à l'autre ; ce n'est pas pour lui une
affaire d'Etat. De là à conclure que le détaillant n'a
plus la possibilité de, s'attacher une clientèle _stable,
Il y a une marge.

D'ailleurs, cette mobilité de la clientèle ouvre pré-
cisément des perspectives illimitées aux commerçants
qui savent travailler. Non seulement ils peuvent
consolider leur position auprès des clients déjà ac-
quis, mais il leur est possible, peu ù peu , de « gri-
gnoter » la concurrence.

Malgré sa nature changeante, le client d'aujour-
d'hui ne passe pas d'un fournisseur à l'autre sans
prétexte. S'il a une ra ison de se plaindre, il s'en va
peut-être dans un mouvement d'humeur, quitte à re-
venir si on sail lui présenter une excuse plausible.
Mais il arrive aussi très fréquemment qu'un client
s'en aille sans avoir le moindre grief A formuler con-
tre son fournisseur habituel. 11 arrive qu'il s'en aille
parce qu'il a trouvé mieux ailleurs... tout simplement.

Quand un client vous quitte, mettez tout en œuvre
pour connaître ses griefs. Si vous avez son adresse,
écrivez-lui, téléphonez-lui ou, mieux encore, allez le
voir. Sinon , n'hésiiez pas A l'aborder et à le ques-
tionner discrètement lors de votre prochaine rencon-
tre.

Les circonstances qui provoquent généralement le
départ des clients n'ont rien de mystérieux. II esl
rare qu 'elles ne soient pus en rapport avec l'un des
motifs suivants : indifférence, insistance exagérée ou
maladresse des vendeurs ; indications inexactes ; qua-
lité inférieure des marchandise.'. ; livraisons trop len-
tes ou défectueuses ; refus d'échanger la marchandi-
se, etc.

Au fond du tiroir
Comme elles dorment bien dans nos tiroirs les fac-

tures que nous ne songeons plus ù régler ! Elles dor-
ment et nous les oublions. Et pendant ce temps,
industriels et commerçants, professeurs el médecins
peuvent attendre, nous avons d'autres soucis en tête.
Ainsi commence In cascade des factures impay ées ;
celui qui n'est pas payé ne paie pus à son tour , la
confiance s'en va avec l'honnêteté, les soucis s'accu-
mulent et tout échange normal cle vendeur à client
est paralysé.

Voilà en peu de mots la triste histoire de notre
temps. La crise est moins néfaste que cette négligen-
ce coupable qu 'un peu cle bonne volonté ferait rap i-
dement d ispara î t re .

(Suite cle la séance de lund i )
Le Grand  Conseil  va la i san  a examiné  comme der-

nier objet à l' o rdre  du j ou r  un message du Conseil
d 'Etat  re la t i f  à la loi de févr ier  il(933 sur  la

Construction et 1 entretien des routes
sp écialement  des routes di tes alpestres qui , comme
on le sait , ont f a i t  l'objet de grandes discussions
'lors de précédentes séances du Grand Conseil . (Cer-
taines régions telles que celles de la vallée cle Bagnes
et de Conches s'es t imaient  trop imposées du fai t  de
l' app l ica t ion  de la loi précitée.) Vu les protestation:
soulevées , il a donc été tou t  d'abord quest ion de mo-
difier 'la loi , mais après examen ¦& nouveau de la
situation, le 'Conseil d 'Etat  a décidé de ne pas adop-
ter une parei l le  solut ion mais  de renvoyer cette ques-
tion en présentant  un nouveau  projet qui  concilierai!
les thèses en présence.

La commission appelée à r appor t e r  sur le message
soumis lund i  à la Haute Assemblée é ta i t  présidée par
M. Crittin, conseiller nation»]. MM. Marcel Gard et
O. de Stockalper on t  fonctionné comme rapporteurs ,
lesquels ont  importé les conclusions suivantes  :

a) de prendre acte des motifs  de renvoi invoqués
par 1" Consei l  d'Elat et d'accepter ce renvoi ;

b) d ' inv i te r 'le 'Conseil d 'E t a l  h présenter au Grand
'Conseil  pour la session de novembre 19.'I7 le . projet
de 'loi add i t i onne l  à la loi de février 19.3.'!, prévoyant
un régime spécial pour los roules al pestre s in lercan-
lonales  et internationales ainsi  que pour  les routes
communales  à t r a f i c  t ou r i s t i que ;

e) ou 'il sera présenté un programme éln'bli ipour
les roules alpestres i n t e r ean lona l e s  el i n t e r n a t i o n a l e ,
d' un "  par t  el I ou rist Unies d' aut re  part.

,Mi\I. On H "I de Stoakatppr sont In te rvenus  an
cours du débat et ont soutenu le po in t  de vue  de la
commission.

M. C r i t t i n . nré . ident  de la comimission , pr î t égale-
ni ' M il  la pa r/île au nom de ceMe-ci. t a n d i s  que M . le
consei l ler  d 'E ta l  Anth amatten défendi t  le point de
v*- du Gouvernement .
¦ V u  vo 'e. la p ropos i t ion  de In commiss ion  fu i  adop-
lé" con t re  celle du Conseil d 'Etat .

En séance a été levée n 13 heures.

SEANCE DU MARDI 0 JUILLET
T . - . T  i u V i __ s. . r . . . réduites I!Présidence cle M. André Germanier , président \, , ,., , , „ , , .

r . . . . . .  . . . •"¦ d« 'Cinislonay, chel du Dé pa r t emen t  des F inan-Gomme prenn e obje ,a 1 ordre du jour  c e  cei e ,e,s, , ré pondu  S St. Couchep in qu 'il veiJler a à ce qu ,séance , le Grand  Conseil a vole en seconds débats le pa re i l l e  chose ne se présente p lus et qu 'i l  sera sévidécret sur 1 organisa t ion  tour i s t ique  du canton et ,vec la plus grande ri gueur  coulée de si peu sc rupu-insinuant la perception d une  taxe de séjour pour ,|eux .procédés
k'\f.lI

,'UwSel'.S' , . • , r , CJ , , , So"1 aussi i n t e rven us  dans les débats  louchant  c.MM. Marins Anzevu i  et G. de 'Stockal per ont assu- tée ;e t  MM. A. Défago , Thomas , Kuntsehen  et Clavienmé les 'lonctions de rappor teurs  de la commission
sur cet objet ' Remaniement parcellaire de la PlaineUne in te rven t ion  de M. Per raudin  a 1 ar t ic le  3, au lî'Arrfnnquel  l ' i n t e rpe l l an t  proposa d' ad jo indre  un alinéa U «mon
as t r e ignan t  les 'propriétaires de chalets au paiement
d' une taxe , provoqua toute  une discussion. 'MM. Evé-
quoz et Troillet s'élevèrent tour à tour contre la pro-
posi t ion  de 'M. Per raudin  qui  f u t  écartée . ,M. Evéquoz
s' é t an t  aussi demandé  à ce propos si les sta t ions  onl
le droi t  de prélever une taxe de séjour en dehors de
la taxe cantonale i n s t i t u é e  par le présent décret. MM
Marcel dard président  de la commission et M. Troil-
let c'hef du Département  de l ' Intér ieur  ont  fourn i
toutes expl ica t ions  suffisantes.
- . La- taxe en question- permet précisément de perce
voir  la taxe  locale, laquelle est comprise dans la
taxe cantonal e dont  le produi t  est réparti entre les
«beiëtés de développement  et l 'Union valaisanne du
Tourisme qui on le sait  d' aut re  par t , a été ins t i tuée
en vertu de ce même décret.  La quote-part  revenant
à cette dernière  ni sera ni in fér ieure  à 5 cts . ni su-
p é r ieure  à 10 cts. par nuitée.

iM. Troillet  a aussi rappelé comment est né ce pro-
'ici de 'loi qui répond à une nécessité et qui est récla-
mé depuis p lusieurs  années par les 'milieux hôteliers
eux-mêmes du canton.

Répartition des frais de correction
du Rhône

^Rappor teurs  : MM. Camille Papi l loud et Louis The-
nen.

On vote le décret de répar t i t ion  en question donl
voici la récap i t u l a t i o n  générale :
Confédérat ion : 40 % cl* fr .  4 ,206,000 fr. 1 ,682,-100 —

33%% » 294,000 » 98,000.-
Elat : 30 % » 4,500,000 » 1,350,000.—
Route canton.  : 4 % » » » 180,000.—
C. F. F. : 10 % » » » 450,000.-
M a r t i g n v - V i l l c  1.2202 % » » » 54,910.28
Mar t ignv-Bg.  0.6318% » » » 28,410 .62
Full y 1.6190% » » » 72,853.45
Charra t  0.6140% » » » 27.632.0-1
Saxon 1.5484% » » » 69,677.31
Sai l lon  4 .2418% » » » 55,879.17
Riddes 0.93-H % » » ' » 42 ,033.91
Ley tron 0.2860% » » » 12.871,1 2
Chamoson 0.6339% » » » 28,526.76
Ardon 0.-1346% » » » 19,550.4:'
Vétroz 0.8203 % » » » 36,914.77
Conthey 0.7084% » » » 31 .879.33
Nendaz 0.33.16% » » » 14,923.32
Sion 2 ,3535% » » » 105.909.14
St-Léonard 0.4033% » » » 18,150.06
Bramois 0.3761% » » » 16 936.8"
Granges 1.4548% » » » 65.465 22
Grône 0.2086% » . » 9.387.47
Chala is  0.1720% > . » 7,739.39
Sierre 0.3503% » » » 15.764.70
Chi pp is 0.0929% > » » 4.179.60

Total fr. 4 ,500,000.—

iM. Carron a essay é, en va in , d ' i n t e r v e n i r  pour la
diminution cle la par t ic i pa t ion  cle Ful ly  pour ce quiconcerne les Foll ataircs , car M. Giroud , clépulé de
Chamoson , est venu , dans u n e  intervention catégori-
que et qui produis i t  un e grande impression , soutenir
le point  de vue de l'Eta t et de la commission.

Lu donnan t  sal is lact ion ià M. Carron on démolirait
toute  la charpel i tu  d' un t ravai l  de répar t i t ion  qui a
nécessité un travail considérable et qui a été conçu
de îaçou fort  consciencieuse . La question du Rhône
duplique lorcé 'inenl du la solidarité el de îa bonne
.olonté  générales. Si chacun vient s'opposer à la
-juote-paet qui lui a élé imposée , c'est ouvr i r  les éclu-
ses à de mii'ili ples autres requêtes.

L'orateur  rappela à ce propos que lors de l ' inon-
dation de 193J, on a forcé Chamoson à ouvrir unebrèche refoulant les eaux .sur son territoire; ceci af inJ épargner les territoires des communes en avai Cha-moson s'est exécutée de bonne grâce devant  l ' in térê tgênerai. Aujourd hui ou fait partici per celle mêmecommune  aux frais de fermeture de ces mêmes brè-ches qu on lui a donné l' obligat ion d'ouvrir .  Or Cha-moson ne vien t  pas aujourd 'hui  protester  contré laparticipation qu 'on lui  impose et elle s'incline devant
.a sacniice général  qui do.t êlre admis par tous dansia grande œuvre de correct io n de notr e grand •f leu\c .M. Giroud se réserve donc , au cas ou les préten -
tions du Représentant de la commune de Full y 'se-raient admises , de l'a i re  valoir  aussi & son tour celles
Je la commune de 'Chamoson

iM. de Torrenté, président de la commission, el M.
Anthamatten, chef du Département des Travaux pu-blics, .soulignèrent aussi que lou le celte répar t i t ion  aete faite en tenant le mieux possible compte des
m u l t i p l e s  facteurs entrant ici tu jeu . Us ne pufc.nlque rendre hommage  à M, Carron qui défen d avec
une si grande persistance les intérêt s  cle Full y, maiscurent au re gret  de ne pouvoir  prendre sa requête
en considération.

Le Grand 'Conseil par ta gea ce po in t  de vue en re-
poussant la proposition de CA. Carron.

•Le même décret a aussi fa i t  l' objet de l'interven-
tion de M. Couchep in qui a soulevé la ques t ion  du
sommaire  imposable décl aré par certaines communes
[Ui ,. en fournissant un sommaire inco mple t , a r r i v e n t

.linsi A par t i c i per dans des proportions sens.ble.nient

Rapporteurs ; MM. Frédéric Décaillet et R. de Kal-
bermat ten.

Sans discussion , la Haute  Assemblée a adopté en-
suite, avec la c lause  d' urgence demandée par M. Th.
Schny der , un projet  de décret concernant l'octroi
l' une subvent ion can tona l e  en . laveur  du remanie-
ment  parcel lair e  de la plaine d 'Ardon.

Ces t ravaux comprennent  une zone d'environ 200
Hectare s à r eman i e r , la créat ion de chemins de dé-
vest i ture  nécessaires et l' adapta t ion  du réseau d'irri-
gation. fc '¦'•¦•¦•

Le coût estiirîfl tif s'élève à fr. isO .OOO.— ;  le subsi-
le cantonal  est de 30 % des dépenses effective s jus-
lifà concurrenc e  de fr . 150,000.—, soit  de 45 ,000 fr.
au maximum.

On adopta ensuite, avec la clause d' urgence , le dé-
cret touchan t

L'assainissement de la Plaine du Rhône
sur le territoire de la commune

de Tourtemagne
tout  les t ravaux sont évalués à fr. 81,500.— et la
part ici pation de iEtat h 25 % des dépenses réelles.

MM. Ed. Giroud el R. de Ka lbermat t en  ont rap-
porté sur cet objet.

Le décret  touchant  la

Reconstruction du pont sur le Fayot
a élé aussi voté avec la clause d' urgence , mais non
sans débordements d 'éloquence , Ce qui a fa i t  se de-
mander à M. de .Laval laz si tout cel a n 'é ta i t  point
l 'effet... des c h a l e u r s  I En ef fe t , une  in te rven t ion  cle
M. Giroud — mal in te r p ré tée  puisque le dé puté cle
Chamoson ne s'opposa pus au décret — vi l  aussitôt
une a rden te  levée de défenseurs du projet , en l'oc-
currence quel ques députés de la l é gion.

Ci tons  ici la jud ic ieus e  intervention de iM. Denis
Berra , laquelle n 'eut r ien à voir  avec la discussion
,'relïée sur  les remarques de M. Giroud.

M. Berra a f o u r n i  toutes exp licat ions sur la s i tua-
t ion el soul igné la nécessité de celte reconstruction
if in  d'éviter des dangers d' accidents el améliorer le
trafic touristique de la région.

.MM. Evéquoz el Anthamatten onl  encore in s i s t é
sur  le vote  du projet dont  M. Schrôter a pa ru  con-
tes te r  l' urgence.  .Celle-ci fut néanmoins votée contre
la proposi t ion  Schrôter de renvoi  de la quest ion en
séance du lendem ain.

La commission appelée ti r appor te r  sur  ce décrel
.'• la i t  présidée par  M . Henr i  Desfayes avec rappor-
teurs MM. Ed. R u d a z  cl Ki inze lm ann .

Les débats  ont  élé interrompus à 12 h. 20.

Le b o n h e u r  esl un verb e qui  se con jugue  au Passé
par le s o u v e n i r , au  Futur par l'espérance, mais  qui
n 'a pas de Présent.

ligue anfifiiDerculciisc
da District de nartignu
Consultations gratuites tous les jeudi s
1. à Martlnnyde 13 h. 30 à 15 heures à l 'Hôpital
2. et à Riddes de 11 h. h 12 h. chez le Dr Ribordy

Crédits de construction - Rachats d'hypothèques
NOUS v«rnôstepons de» l'arg@nf

sans caution, non résiliable, à un
«aux d'intérêt avantageux

Demandez nos conditions générales et nos rensei-
gnements gratuits par simple carte postale.

LE FOYER SB A
Caisse de crédit mutuel à terme différé (Wohnkullur
A.-G.) fond, en 1931. Agenee générale Valaia : M Mar-

cel Briand , Bri gue



Le Rhônj

H€iiii€rc§de Si fiaurice, rcoiHiieu e euposis faites vos achf ch?z les comm^nts
i_^—Î Î —n^——¦_____¦~ ci-apres, membres de

l'Union Gommereiale Valaisanne
et distribuant les timbres^eseompte :

ST-MAUKICE : Amacker J., Fers ; Amacker L., Ba-
zar Agaunois ; Baud Marie-Louise, Ep icerie ;
Chevaliey Jules, Fromages ; Crossetti Henri,
Quincaillerie ; Diclay, Droguerie ; Farquet Al-
Ired, Epicerie ; Grosso Joseph, Primeurs ; Légè-
re!, Mag. d'Ep icerie ; Luisier Eugène, Représen-
tant ; Loti Oscar, Fers ; Montangcro Th., Ep i-
cerie ; Rappaz Hermann, Chaussures ; Rcymi. -'d
Jules, Chaussures ; Rouge Louis, Boulangerie ,
Ville de Lausanne, Confections-Tissus.

COLLONGES : Chambovey Cyprien, Négociant ; Po-
chon Joseph, Négociant.

DORENAZ : Jordan Marie-Louise. Epicerie ; Revaz
Ulysse, Epicerie ; Rouiller Augustin, Négociant.

EVIONNAZ : Chappuis Clémence, Mme, Négociante
Frngnière Marcel, Boulangerie ; Rappaz André,
Boulangerie.

LAVEY-VILLAGE : Pasche B., Mlle , Ep icerie.
MEX : Ges & Richard, Epicerie.

VEROSSAZ : Aymon Oswald, Epicerie ; Mottlez Er-
nest, Ep icerie.

MONTHEY : Arlettaz , Mlle , Bazar ; Bandl-Favre,
Laiterie ; Bianchi Noël, Ep icerie ; Bréganti Ali-
ce, Confiserie ; Bugna Emile, Articles de ména-
ge ; Bussien Elle, Chaussures ; Buttet Victor,
Ep icerie ; Coppcy-Genoud Paul, Ep icerie ; Cop-
pex Pierre, Vve , Ep icerie ; Cottet Maurice, Bou-
langerie ; Défago-Clausen, Mme, Epicerie ; Don-
net Octave, Fers ; Ducboud Ernest, Primeurs ;
Es-Borrats Alphonse, Ep icer'e. . Forneris Henri ,
Boulangerie-Pâtisserie ; Fracheboud H., Boulan-
gerie-Ep icerie ; Fumcx-Bcrnurd, Modes ; Garin
Léontinc, Négte ; Gattoni Marco, Charcuterie ;
Glaninctti-Ccltou Alexandre, Epicerie ; Girod
Joseph, Tissus et Conf. ; Grau-von Bruel, Négt ;
Grosso Antoine. Primeurs ; Kacstii-Barman, Vve,
Boulangerie  ; Kuffer Alfred, Primeurs ; Lincin
F., Fers ; Carraud, Chaussures ; Maire-Vionnet ,

Ep icerie ; Marclay Jean, Droguerie Centrale ;
Marclay Paul, Droguerie ; Martin & Cie, Négo-
ciants ; Martin-Viglino, Négt ; Maxit Gabrielle,
Mlle , « Aux jolis ouvrages» ;  Mcaglia , Vve, Char-
cuterie ; Medico, Mme, « Au Printemps > ; Mon-
tangcro André, Ep icerie ; Montfort , Imprimerie;
Muller, Mmes , Primeurs ; Pi . rnc . llet Raphaël , Tis-
sus ; Plaschy Joseph, Boulangerie ; Raboud Elle,
Boulangerie ; Raboud Elle fils, Epicerie ; Rasl
& fils F., Fers, Articles de ménage ; Renaud Sa-
muel, Laiterie ; Société Centrale de Laiterie ;
Stoppini Laurent, Chaussures.

BOUVERET : Bussien Jules, Ep icerie , Evouettes ;
Bussien Sœurs , Négociantes ; Clerc Gildas, Vve ,
Ep icerie ; Derivaz Clément, Boucherie ; Ferrin-
Roch , Mme, Epicerie.

CIIOEX : Donnet-Descartcs Alice, Mme, Ep icerie.
CHAMPERY : Berra Anita, Mme, Négociante ; Hoi-

rie Berra Rémy, Bazar de la Promenade.

COLLOMBEY : Buttet Charles, Epicerie ; Chatelet
Alice, Mlle, Ep ie; Chervaz Ncst., Ep ie. ; Magniu
Jules, Ep ie. : Parvex Théophile, Négt., Muraz ;
Turin Pierre, Négociant , Muraz ; Wuilloud Jean-
ne, Négociante.

MORGINS : Pache Irénée, Négociant .
TROISTORRENTS : Martenet Adrien, Négociant ;

Monnay Isaline, Négociante ; Rouiilcr-Rudaz,
Isaac, Négociant.

VIONNAZ : Bressoud-Mariaux, Epicerie , Revereu-
laz ; Rey Georges, Ep icerie.

VOUVRY : Arlettaz Joseph, Boulangerie ; Belottl
Joseph, Mag. d'Ep icerie ; Brousoz Léon, Bou-
langerie ; Buscaglia Henri, Magasin d'E picerie ;
Cornut Arnold, Négociant ; Cnrnut-Pignut , Vve ,
Tissus; Fracheboud , Hoirie , Négociants ;  Hafner
Jacob, Négociant ; Pignat Antoine, Négociant ;
Pignat-Tissièrcs Gertrude, Vve, Négociante ; Vua-
dens Albert, Négociant.

Quand i@s Ira^uxcSes
champs „ 2 \̂È\

appellent tout le monde dehors, la ménagère ne se £^Lŵ {̂\
fait pas de soucis, car elle sait que dans ces mo-
ments-là, les Potages Maggi rendent service. Avec
eux, en peu de temps, on obtient des soupes sub-
stantielles et savoureuses, telles que : Pois au lard, —
Ménagère, — Sans-souci, — Poireaux, — Petites
pâtes etc.

POTAGES RÛ)
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Banauo cantonale
du valais, Slon

mV+W" TOUTES OPÉRATIONS DE BANQUE

Prêts hypothécai res ^" 4'A à 4V/o
Bons de Caisse à 3 ans : 3Va 0/©
Bons de Dépôts à 5 ans : 33/4 0/o

n li I i "¦ ¦, _____—_¦ 'Il __ ¦ . Il I I't ' Mil ¦.__-. IIUMI UH M ____¦__¦_¦ ¦__M__IPII____—m__lll>'lll Mi-Mi1 . '.II.'1H I

feuilleton dit vendredi du journal « Le Rhône u 1 re, y jeta un dernier coup d'oeil et , le rep laçant dans
1 ~ — le casier qui lui  é ta i t  propre , murmura :

— Non , nous n 'y arriverons pas ; avec cette nug -

1-1 T Wt\ fl*. ra" 5B WW% ?* t i $* mehtation cle loyer , c'est impossible. Changer de mai-
VmJ MM ^L/ ii. <S-Si m - JB. ^_/ son , en prendre  une  moins chère V Trouverons-nous ?

à
|cg M «a mm f* 

lEl P«is- 'J' 1'1- ici ' tanl de souvenirs I... Alors , il i'au-
Ja <&M KJ? <Sflâ. <3u8 m*/ ( Ira me résoudre à la combinaison que me proposent

mes filles. M m'en coulera , beaucoup,  même... Je sais
R o m a n  p a r  Mary  F l o r a  n bien que maintenant cela se fait.

, ' ' Immobilisée par la puissance in tér ieure  de sa pen-
sée , elle demeura là, encore quelques minutes. Puis ,
dans  un sursaut , se reprenant  :

Madame  Del poy, assise devant  son bureau, un — A quoi pensé-je ? Je vais être en retard.  Léoni p
« bonheur  du jour  » en marqueterie du dix-huitième qui  a r r i v e  i\ seize heures t rente I
siècle , repr i t  un registre  dans les papiers qui encom- Elle sor t i t , v ivement  celle fois , de l'appartement
l i ra ient  lu tablette abaissée du meuble ancien, et le ensoleillé qui s'ouvrait sur un jardinet  lout cm'bclli
rouvrit. Silencieuse, elle le feuilleta attentivement, de la floraison printanière du mois de niai. Elle ga-
Une ride verticale, qui descendait de son I r o n t  jus - gua sa chambre, passa , sur sa robe noire , un nian-
qu 'à l' arc , très net, de sou sourc i l  droit , se creusa teau pareil ; coiffa ses cheveux d' un .feutre adéquat , ;
davantage , sous l'empire d' une  contrariété. 'Son visu-  puis , descendan t rapidemen t, traversa un vestibule
gc s'assombrit, vieilli , en quelques .secondes , par  celle grac ieusement  arrangé , ouvr i t  une porte , pour je ter
impression. Elle ferma le regis t re , rangea ses pap iers un coup d' oeil dans une cuis ine , propre el déserte, et ,
dans  un t i ro i r  profond ; puis , pensive , se redressant , sortant de su maison , se t rouva sur le boulevard de
s'appuya au dos du fauteuil qu 'ell e occupait. Sa main la 'Heine , à Versailles. ;
fine, blanche, soignée , soutint sa tête lélanguie , où se Elle le su iv i t , tournant le dos au parc , dont elle
voyaient  encore les traces d' une  beauté désormais é - l n î l  proche, passa con t re  l'Eglise Notre-Dame , et ,
fanée. Ses yeux , cou leur  de no i se t t e , avaient gardé s' é l a n t  assurée, au cadran surmontant  le por ta i l ,
t ou t  le charme de leur  expression intelligente, mais  qu 'elle n'était pas en re tard , elle ra len t i t  un peu le
ses cheveux étaient  d' un ton d' argent  b run i , et son pus , coupa la rue de lu Paroisse , prit  la rue Hoche ,
teint avait perdu sa fra îcheur . en dé passa le square , lout  verdoyant ,  égayé par de^

Elle ne s'abandonna pas longtemps h sa rêverie. Le rires d'enfant. Continuant sa rou te , ell e traversa les
timbre argentin d' une  pet i te  pendule l'eu lira. avenues, qu 'en ce beau jour de printemps sillon-

i Quatre heures I fit-elle se parlant à elle-même. 11 naient les autos rap ides , et fut  bientôt à la gare de
fau t que je parte tout de sui te  a la gare. » hi r ive gauche ; là, elle respira en regardant l'hor-

Elle se leva , mais  avant de quitter l'appartement, loge : elle était en avance I
v in t  consu l te r  encore  le registre , fe rmé tout  à l 'heu-  Elle s'ass i t  un momeat , pour  reprendre  haleine , sur

¦ —il ¦ ___PI,I mi ,__. f ___r i nu1" lin irw_i_ja__.

Roues de brouettes

fe n  

ter , livrée»
dann toutes le»
hauteuraet Ion

gneura de
moyen.deauite
franco Deman-
dez prix - cou

Fritz BSi)l>i'onAese_i
L«tngf>iithnl 45.

iiiiiïÊs
\ vendre  un  banc ba-
h u t  et 2 chaises scul p-
tés. S'adr. à M. Cordey,
den t i s t e . Me x.

Fromage
maigri .

Colis cle 5 kg. 1.50 pr kg.
10 » 1.40 •

. 15 » 1.30 »

JOS. WOLF, G0T8 - Tél. UG

Â vendre
à Bex

un* jolie villa 9 pièces, toul
confort, grande d*pen tance ,
grand parc , arborisé , j irdin
potager. Nécessaire pr traite*
18 000 fr compiant  S'adres-
ser au journal sous K18H5

Offre fauora&le |
Grai$$e

de Rognon Ton JUd la
Bidon de 5 kg. Fr. 8.15 !

• 10 » 15.75 ;
franco el contre rembours. '

Eugène schmid
Metzgerei , Hirschmattstr. |

23, Lucerne

TU!. 51 .982 ^WBV

Boucherie ^1*̂ 8*
Marieuioud * ueuev
Saucisse moitié porc le kg. 1.80
Côtes fum. graisse mélang. ¦ 1.40
Bologne , viande séchée pour
manger crue, salami , salametti 3.—

( huis un des bancs du hall par où sor tent  les voyageurs , i jours , avec l ' immuable  sérénité de son visage , celui
Et, dans cette courte attenté, sa pensée , se détachant
du présent , se tourna  vers le passé , dont celle qui
allait arriver lui rappor ta i t  les souvenirs.

'Léonie de Périchuinp, que le t ra in  amenait , avait
élé la compagne de son enfance , l'amie de sa jeunes-
se. Ë'IIes ava ien t  vécu , côte à côte , dans la campagne
p icarde , où les parents  de Léonie habitaient à proxi-
mi té  cle madame de Baseilles , la grand' mère qui avait
élevé Henr ie t t e  Prévu-, au jourd 'hu i  madame 'Del poy.
Leurs 'mariages les avaient séparées. Henriet te , ayant
épousé un off icier , avai t  connu les dép lacements loin-
ta ins  d' une vie instable. Léonie élail demeurée dans
son pays.

Maintenant , elles é ta ien t  veuves toutes deux. La
guerre ava i l  ravi  à Henriette Del poy un mari très
aimé , qui lui la issai t  neuf enfants. Léonie n 'en avait
po in t  eu. .Son époux , .M. de Périchamp, 'mort , il y
avait , ù ce moment, envi ron  deux années , ell e es-
sayait , dans son désemparement  moral , de fu i r  l'iso-
lement  de la campagne et , se rapprochant de son
amie, d 'éprouver  si la vie , ïi Versailles , ne lui serait
pas p lus faci le  et p lus douce.

Et Henrie t te  Dellpoy, a t t e n d a n t  la voyageuse, se re-
mémorait leur  joyeuse enfance , en Picardie ; leurs
ambitions, leurs esp érances... Qu 'est-ce que la vie
avai t  l'a i l  de tou t  cela ?... Un peu d' amertume lui
m o n t a i t  au cœur , quand le brui t  du train , e n t r a n t
en gare , vint la dissiper .

Madame Del poy se leva et , «'approchant de la por-
te par laquel le  deva i t  passer son amie , s'appuya au
chambranle.

Un f lo t  de voyageurs  la précédai t , les pressés . Il y
en a tou jours , qui , pour  gagner deux minutes, bous-
culent tout  le monde.  Enfin , madame Del poy la re-
connut qui  s'avança i t , calme comme elle l 'était  tou-

d'une femme déjà âgée, niais que la douceur des
grands  yeux 'bleus renda i t  encore sympathi que el
cha rman t .

Les deux amies s
émot ion  et, pour s'en
il en arr ive souvent , la diversion des questions ba-
nales sur la santé , le voyage, la fat igue.  Lorsqu 'elles
furent  épuisées , Henr ie t te  Del poy proposa ù Léonie
de Périchamp de s'acheminer vers sa demeure :

— Irons-nous  û p ied ?... préfères-tu le tramway ?
— .l'aime au t an t  marcher  : nous causerons mieux.
Et les deux amies , se prenant  par le bras , eurent .

se re t rouvan t  ainsi , la
nées abolies et de leur

Léonie s' i nqu ié t a  des
— Grâce au ciel, ils

avec, moi , c est qu ils sont lous occupes , comme il
convient . Tu les verras ce soir.

— Je les t rouverai  bien changés . .le ne suis pas
venue à Paris , par conséquent  ù Versailles, depuis
dix ans I L'état de santé de mon mari  m'a re tenue
'longtemps . Et, depuis  que j' ai eu le malheur de le
perdre , je n 'avais pas le courage de sor t i r  de chez
moi.

— Tu as bien l'a i l  de t'y résoudre. L'existence é ta i l
t rop  t r i s te , pour loi , seule, a Barougnette.

— Seule , je le suis partout,
— Oui , en un sens , pu isque  lu n 'as p lus ton com-

pagnon de vie . Mais tu as encore des pa ren t s , des
amis. Tu n'es pas à l'âge de te ret irer  du monde.

(A suivre.)

I Un COLLIER comp I e ft
"| Couvertures et bâches , toutes ré parations:

' t o n_r __ . i i  ________ ¦ e..n* ___¦_ _ _ •¦_ _ r.^.t.j :.:.,..
m  ̂H. Kelîer-Maret r ; : FuSSy s£
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embrassèrent avec une réell-e
défendre , employèrent , comme

sensation simultanée des an-
i n t i m i t é  d' autrefois  revenue ,
eivfanls d 'Henrie t te ,
von t  bien. S'ils ne sont pas

4 ^^ Nj\
^ fî! ^^ '̂ h. mm ^^ \i\_ numéro inférieur tragne la course.¦- ^_ >  ̂̂ Lt f \_ m ^̂  ^uel es,"il ? (Se baf,er 8ur |PS la"

Sî \. V7 >j^..___ _/s \"GHfcw___ eties blanches duna les cleaMii -i)
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Solution : Le numéro du gagnant est 
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primes en nature «cront distribué es 
parmi 

les réponsea
(ffi3^hÀ[ v \ ^Wrffl jT V justes , sans aucune obligation d'actiat , ni frais.

U_g^"jy .̂<  ̂
Tirage Adresse: 

/~™ *̂3jJ.JiW" V **'̂  ' juillet Affranchir k 20 <-t.  Jui gnez timbre pour la réponse. 1571

 ̂ Manufacture d'Horlogerie Locarno s.fl. , Locarno
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Sioa et environs : Eugène Constantin , « A la
bonne Ménagère »

Pont-dP'la-Morge: A. Varone
Saxon : P. Germanier
Sierre t Robert Lehner, installateur
Orsières : Chs Keichenbach , ferblantier

LISSE LES ANNONCES
c'est mieux faire ses achats

SHAMPOOING
ménage ei nettoyé bien les
cheveux. Inofiensif pour les
cheveux et le cuir chevelu.
SHAMPOOING LILIAN
est en vente partout.

Dr A. WANDER
S.A. BERNE

TSB?̂  Faites tous vos achats  dans le canton !

Meubles d'occasion
Fiancés !

Pour bien vous meubler avec un minimum de
dépenses adressez-vous chez le spécialiste de
l'occasion

RODUIT MARIN, Hôtel du Muveran, RIDDES.
Tél. 41.456. Literie soignée.




